
Le Troisième Testament (Ressource N° 82) n’est pas qu’un livre d’histoire 

Pourquoi un Troisième testament ? 
Parce que la Bible — de Jérusalem — et le Coran — de Beirut — sont des livres merveilleux dans les 

nations. Et nous avons besoin d’une transition (Ressource N° 82) de la guerre à la paix entre les nations.  

Synthétiser la Bible de Jérusalem 
Charles Quint, l’un des personnages les plus puissants de la terre, est mort à 58 ans. Or l’espérance de 

vie, depuis le XVI° siècle, s’est considérablement allongée. Aujourd’hui, à l’âge d’être un vieillard sensé, 

je bénéficie pleinement de ce sursis. Car je n’ai toujours pas de conclusion valide malgré 40 ans d’une 

recherche continue. Du moins était-ce le cas encore hier.  

Pour autant, je ne crie pas victoire, loin de là, mais j’observe que tout s’est transformé au détour d’une 

simple phrase. A savoir que le niveau de vie suit tant bien que mal, l’évolution de l’espérance de vie. 

Et que la question du cœur, au centre du sujet du droit, comporte ainsi deux aspects — la charité 

envers les pauvres, et les amours1. 

Or, contrairement aux préjugés, la religion ne nous demande pas de nous priver d’amour2, elle nous 

demande seulement de nous priver3 de mauvaises rencontres. Et c’est pour cela qu’elle nous conseille 

de suivre le droit chemin. Mais à ce point, j’en ai assez dit, car nous arrivons au carrefour des 

carrefours, là où « la force grossière » devient inutile4 à la raison. 

Tirer une conclusion quant aux gens du Livre 
Le texte de l’Ecclésiastique — Sirac, est tellement limpide qu’une telle limpidité a pu faire peur, sans 
grande surprise, aux « gens du Livre » désireux de préserver leur commerce. 

A ces considérations ordinaires, il faut ajouter la considération extraordinaire de la nécessité d’un 
troisième Testament, l’enseignement de la mécanique ayant été perverti au point qu’un recentrage5, 
nécessaire, a déjà été effectué par Messieurs Agati, Brémont, et Delville, en 1986 — tandis que dans 
le milieu religieux, la méthode de Descartes restait prohibée jusqu’en 1966. 

Entre ces dates, en 1975, d’autres chercheurs avaient établi, en réponse à la nécessité tôt analysée par 
T. Georges CHIFFLOT, une édition nouvelle de « ‘’livres’’ bibliques », augmentée de quelques pièces 
remarquables quant à l’épopée des lumières, des temps anciens à nos jours, par-dessus deux trous 
noirs dont ce troisième testament doit développer la conscience, et corroborer la sagesse cumulée. 

A ceux qui ne verraient dans le travail d’anthologie fourni par les moines prêcheurs, que la succession 
déjà connue de livres apocryphes dont l’authenticité aurait finalement été reconnue, et la canonisation 
décidée malgré la crainte toujours à redouter que leur pouvoir libératoire ne se heurte aux visées 
commerciales — alors qu’il les conforte, la crise de l’école étant dans l’adhésion,  

il faut rappeler que le résultat essentiel du travail des moines prêcheurs ne se limite pas au fait d’avoir 
surmonté les difficultés incommensurables de la traduction, à partir de diverses langues anciennes, et 
d’homogénéisation, à partir de diverses éditions, de savoirs dont on les a tirés et ordonnés, 

et qu’il comporte au-delà de cette compilation — déjà méritoire par l’intention, et plus encore, par le 
sacrifice à la discipline, certes naturel chez les moines mais non moins méritoire pour autant, que 
suppose son aboutissement effectif — un formidable travail de mise à disposition de la sagesse pour 
le grand public, par la valorisation des contenus, en termes tant de signalétique des ressources, sur la 
forme, qu’au fond, par la formulation d’indications, conseils et directives confinant à la logistique-
même de la sagesse.  

                                                           
1 Les amours et non l’amour, qui nous renvoie directement à la règle d’or donnée par JESUS-CHRIST, et se révèle 
une question d’intelligence. Or la question des amours n’est pas totalement dissociée de la raison. 
2 Quel hymne à l’amour plus beau que Le Cantique des Cantiques ?  
3 Densité du sujet des femmes — (Si 9 :1), (Si 25 :13), (Si 42 :12), … — aggravée par la légèreté (Si 25 :1) 
4 « L’action grossière ne serait pas utile dans l’action parfaitement juste, parce que le charisme d’une véritable 
justice entrerait dans la dynamique de la situation tout entière ». (Thomas CLEARY, Yi-King, Table ronde p. 100) 
5 « Quasi absence de livres de mécanique » en post-bac, avant entrée en écoles d’ingénieurs », enfin comblée. 


